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Avant propos… 
 
L’association régionale IHEDN de Toulouse Midi Pyrénées a sur son territoire le plus notable des 
anciens cadres de l'IHEDN, l’amiral Castex, son fondateur. Ce pyrénéen du Comminges, après une 
brillante carrière dans la marine nationale, s’est retiré auprès de ses racines, et il a rejoint ses ancêtres 
en 1968 dans le cimetière de Villeneuve de Rivière, face au panorama grandiose des Pyrénées. 
 
L’UNION-IHEDN pour la défense et la sécurité et l’association régionale IHEDN de Toulouse Midi 
Pyrénées ont souhaité marquer le 40ème anniversaire de son décès, non seulement par devoir de 
mémoire mais aussi compte tenu de l’actualité de son œuvre, de l’impérieuse nécessité de réaliser ses 
recommandations et de le faire savoir. 
 
En effet, cette année 2008 voit l'ensemble de l’Institut et de ses associations se transformer, à la fois 
dans son activité de formation, mais encore de recherches et d’études stratégiques  pour la défense et 
la sécurité nationales. Alors qu’un « Livre blanc » portera ce millésime et qu’une mission commandée 
par le Président de la République préconise une organisation afin de « Rapprocher et mobiliser les 
institutions publiques chargées de penser la sécurité globale », la référence à la pensée et aux écrits de 
l’amiral Castex nous paraît contributive. 
 
Dans son discours inaugural du 15 octobre 1936, l’amiral Castex rappelait les principes fondateurs de 
la méthode de l’Institut. 
En premier il annonce, selon ses propres expressions, l’étude de la « Guerre militaire » et le 
« Gouvernement de la guerre », ensuite « La guerre économique et financière, partie des plus 
importantes de la défense nationale » et enfin ce qu’il qualifie d’ « Impondérables » qui sont l’opinion 
publique, le moral des Nations et de leurs chefs. 
  
En second les études des auditeurs, après des échanges francs, fermes, loyaux et objectivés, devront 
aboutir à des conclusions nettes, à des propositions concrètes et précises. 
Ainsi « L’unité de la guerre » que nous appelons aujourd’hui « La défense globale » et l’utilité 
immédiate des travaux des auditeurs sont les grands principes qu’il a définis et qui sont toujours d'une 
très grande actualité. 
  
Nous avons souhaité marquer cet anniversaire par cette publication qui permettra aux lecteurs de 
s’imprégner de la pensée créatrice de l’amiral Castex pour l’IHEDN mais aussi d’aborder son autre 
grande œuvre que sont les « Théories stratégiques » et ses nombreuses publications, pour certaines, 
écrites dans sa maison familiale de Villeneuve de Rivière. 
  
Nous tenons à remercier tous ceux qui nous ont apporté leur aide, soutien et travail pour cette 
réalisation. En tout premier l’équipe des rédacteurs bénévoles de l’association IHEDN Toulouse Midi-
Pyrénées. Ils ont su rassembler la documentation, ainsi que des pièces historiques. Leurs synthèses 
vous permettront d’en savoir un peu plus sur l’œuvre de l’amiral Castex et vous donneront l’envie de 
consulter les originaux. 
  
Nous remercions toutes les autorités qui nous ont apporté leur aide, soutien et encouragements. Tout 
particulièrement le Premier ministre, notre autorité de tutelle, qui nous accorde son haut patronage. 
  
Nous remercions la famille Castex et la municipalité de Villeneuve de Rivière pour leur bienveillant 
accueil. 
Que ce travail de mémoire serve à la diffusion de l’esprit de défense et au développement de la culture 
de défense et de sécurité. 
   
                          Jacques Péchamat, président de l’Association IHEDN Toulouse Midi-Pyrénées 
et vice-président de l’UNION-IHEDN 

                        René Occhiminuti, président de l’UNION-IHEDN pour la défense et la sécurité   



  

 
 
 
 
Fondateur en 1936 du Collège des hautes études de défense nationale, l’amiral Castex (1878-
1968) demeure le penseur et la référence d’une pédagogie originale. Désormais la France 
dispose d’un outil de formation orienté vers la politique de défense et destiné aux cadres de 
l’armée et de l’administration. Soucieux de transmettre un certain nombre de messages relatifs 
à la défense, l’amiral Castex assure la direction de ce Collège de 1936 à 1939 et prend en 
charge 20 des 80 conférences prononcées par session. 

 
 
Cette première étape trace les grandes orientations de ce que sera l’Institut des hautes études 
de défense nationale quelques années plus tard, en 1948 et qui comprendra, de plus, les grands 
acteurs du secteur économique.  

 
 
Théoricien, l’amiral Castex est aussi l’auteur du traité le plus abouti de stratégie maritime. Il 
synthétise les différentes méthodes tactiques en vigueur et prend en compte les grandes 
découvertes techniques de son temps. Ecrivain prolixe, les cinq volumes de ses « Théories 
stratégiques » sont traduits dans le monde entier et demeurent jusqu’à aujourd’hui, encore 
étudiés dans les plus grandes écoles navales.  

 
 
Précurseur enfin, l’amiral Castex met l’accent dès 1938 et 1939 sur la notion de guerre 
économique, concept qui n’est alors qu’un avatar du blocus maritime. Ces théories font 
l’objet de conférences originales et de nombreux articles. 

 
 
L’émergence de la dissuasion nucléaire dans les années cinquante, donne à l’amiral Castex 
une nouvelle tribune, en lançant les premières bases de la théorie de la « dissuasion 
proportionnelle ». 

 
 
Architecte, pédagogue et penseur, cet officier général hors du commun a ainsi, au travers de 
ses réalisations, de ses travaux et de ses réflexions, révélé la culture de défense et participé à 
son rayonnement.  

 
 
2008 est, pour tous les auditeurs de notre Institut en général, pour les militaires et plus 
précisément les historiens militaires, en particulier, celle de la célébration du quarantième 
anniversaire de la mort d’un homme dont le souvenir restera indissolublement lié à la 
rénovation de la pensée stratégique.  

 
 
 

 
Général de corps aérien Laurent Labaye 

Directeur de l’Institut des hautes études de défense nationale 
 



  

 

    
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 



  

 
L’amiral Raoul Castex 
 

 
 
 
 



  

 
Extrait de l’acte de naissance de Raoul Castex 
 

 



  

Centième anniversaire de la naissance de l’amiral Raoul Castex, hommage 
à sa mémoire  
 
Il y a cent ans, le 27 octobre 1878, naissait à Saint Omer, au hasard des garnisons de son père, officier 
des " chasseurs à pied à celui qui allait devenir l'amiral Castex. En fait, Raoul Castex était 
commingeois et profondément attaché à Villeneuve-de-Rivière, berceau de sa famille paternelle. C'est 
à Villeneuve qu'il devait prendre sa retraite et finir sa vie dans sa quatre-vingt-dixième année, le 10 
Janvier 1963. 
 
Tout, dans la vocation et dans la carrière de l'amiral Castex, témoigne de la richesse de sa personnalité. 
Terrien de souche, il répond très tôt à l'appel de la mer. Entré numéro un à l'école navale en 1896, il en 
sort, avec le même rang, en 1899 pour embarquer en escadre de la Méditerranée et faire campagne en 
Chine. Il gravira tous les échelons de la hiérarchie, jusque et y compris celui d'amiral.  
 
Au cours de plus de quarante années de service, ses embarquements et ses commandements à la mer 
alterneront avec des postes de confiance au niveau des plus hautes responsabilités.  
 
Il participera à la première guerre mondiale. Embarqué sur les cuirassés « Danton et Condorcet »,  
commandant l'aviso « Altaîr », mais aussi à l'état-major de l'armée d'Orient et à la tête de l'aviation de 
Méditerranée septentrionale. Il sera chef d'état-major d'une division de l'escadre de la Méditerranée, 
commandera le cuirassé « Jean-Bart », sera sous-chef d'état-major général de la marine, commandera 
l'École de guerre navale, la 23ème région maritime à Brest et sera commandant en chef des forces 
maritimes Nord. 
 
Homme d'action, l'amiral Castex fut également un penseur et un homme d'étude. Ses nombreux 
ouvrages, qui font encore autorité, lui ouvrirent les portes de l'Académie de marine et de l'Académie 
diplomatique internationale. Il collabora à plusieurs revues françaises et étrangères, prononça de 1920 
à 1958, un nombre considérable de conférences, en particulier dans les différentes écoles de 
l'enseignement militaire supérieur. 
 
A la suite d'un rapport de l'amiral Castex, le gouvernement lui avait confié, en 1936, la création et la 
direction du Collège des hautes études de défense nationale, qui avait pour objet d'étudier l'ensemble 
des problèmes généraux que soulève la préparation de la Nation à la guerre, ainsi que la conduite des 
forces armées de terre, de mer et de l'air.  
La guerre de 1939 allait interrompre le fonctionnement de ce Collège qui, pour la première fois, 
réunissait des auditeurs civils et militaires.  
En 1949 était créé, dans le même esprit, l'Institut des hautes études de défense nationale (IHEDN), 
dont la trente-et-unième session nationale est en cours à l'École militaire à Paris et qui ouvrira dans 
quelques jours, à Orléans, sa cinquante-sixième session en région. En une trentaine d'années, plus de 
deux mille deux cents auditeurs à Paris et plus de quatre mille en province ont reçu une information 
approfondie sur la défense nationale comprise au sens le plus large. 
 
Il est juste de rappeler que le rayonnement de l'Institut des hautes études de défense nationale et que 
ses prolongements au sein des associations d'anciens auditeurs, qui poursuivent une réflexion but la 
défense sont le fruit de l'initiative de l'amiral Castex.  
 
L'Institut et l'Union des associations qui ne l'oublient pas, ont tenu à honorer sa mémoire à l'occasion 
du centième anniversaire de sa naissance. Ce 28 octobre, à 11h30, leurs délégations, accompagnées 
des autorités régionales, civiles et militaires, déposeront une plaque sur la tombe de l'amiral Castex 
dans le petit cimetière de Villeneuve-de-Rivière, rendant ainsi hommage à un chef éminent dont le 
dévouement au service de la France se perpétue au-delà de la mort.  
 

Roland Gardeur, président de l'association de Toulouse  
Article publié dans « La Croix du Midi » du 29 octobre 1978 



  

Quelques aspects de la réflexion stratégique novatrice de l'amiral Castex 
 
Très tôt, au cours d'une carrière brillante et jusqu'à sa mort, l'amiral Castex a mené une 
réflexion originale et parfois visionnaire dans le domaine de la stratégie générale.  
De son étude qui évalue les orientations stratégiques du XXème siècle, il faut retenir deux 
contributions essentielles.  
 
D'abord son œuvre majeure intitulée « Théories stratégiques »  qui n'est pas seulement une 
synthèse historique de la guerre sur mer, ni une adaptation de principes anciens à des procédés 
nouveaux. Elle est un essai de penser la guerre sur mer dans sa globalité et d’intégrer des 
données de plus en plus complexes dans un cadre d’analyse unifié et cohérent. 
 
Dans les années trente, l'amiral Castex a su promouvoir la nécessité de créer le Collège des 
hautes études de défense nationale qui deviendra l'Institut des hautes études de défense 
nationale en 1949, pour renouveler la tradition de la culture de défense en France. Ce Collège 
aura plus précisément pour objet d’étudier l’ensemble des problèmes généraux que soulève la 
préparation de la Nation à la guerre ainsi que la conduite des forces armées.  
 
 
 
L'oeuvre majeure de l'amiral Castex « Les Théories stratégiques »  
 
C'est un vaste traité de stratégie maritime qui a été très largement diffusé à l'étranger. 
 
La première édition, en 5 volumes, est parue entre 1929 et 1935. L’amiral Castex a regroupé 
ses réflexions des années 1940 et 1950 dans un sixième tome qui a été publié après sa mort, 
en 1976, sous le titre de « Mélanges stratégiques ». 
 
Une réédition intégrale en 7 volumes a été imprimée en 1996. Le septième tome regroupe un 
certain nombre d'articles que l'amiral n'avait pas repris dans son sixième tome, mais qui 
apporte des éclairages utiles, ainsi qu’un index général.  
Cette réalisation a été rendue possible grâce à une coopération exemplaire de l’Institut de 
stratégie comparée, de l’enseignement militaire supérieur (Collège interarmées de défense et 
Centre d’enseignement supérieur de la marine) et surtout, grâce au dynamisme de l'éditeur 
Économica.  
 
Il a réalisé la synthèse de la méthode historique de l’école anglo-saxonne conduite par Mahan 
(acquisition de la suprématie navale, supériorité des empires maritimes sur les empires 
terrestres, doctrine cohérente fondée sur la bataille décisive) et de la méthode matérielle 
illustrée, avec des fortunes diverses, par la « Jeune école » (développement naval réaliste qui 
tient compte du potentiel réel de la Nation et de la reconnaissance de facto de la suprématie 
britannique).   
Il a également pu prendre en compte les grands bouleversements techniques (le sous-marin, 
l’avion…) et politiques (la notion de guerre totale), que n’avaient pu connaître ses 
prédécesseurs. L'amiral Castex étend la stratégie militaire à la lutte sur les plans politiques, 
financiers, économiques et moraux, notions qui seront inscrites plus tard dans l'ordonnance du 
7 janvier 1959.   
 
 



  

A la veille du déclenchement de la deuxième guerre mondiale, l'amiral Castex accorde une 
place de plus en plus grande aux relations de la stratégie avec la politique. C’est le sens de la 
révision du tome III. En même temps, il s’intéresse à la guerre économique (blocus maritime, 
défense des voies de communication…) dans des conférences qui sont présentées au Collège 
des hautes études de défense nationale en 1938 et en 1939 
 
Le résultat est une œuvre monumentale qui dépasse la stratégie maritime pour s’élever à la 
stratégie générale et à la géopolitique. « Les Théories stratégiques » restent, encore 
aujourd’hui, l’un des guides les plus sûrs pour le renouvellement de la réflexion stratégique. 
 
Après avoir quitté le service actif, l'amiral Castex poursuivra sans relâche, ses travaux jusqu'à 
sa mort en 1968. On peut retenir de cette période ses écrits sur l'Asie et sur la bombe 
atomique.  
 
De ses séjours en Chine pendant la guerre des Boxers, puis en Indochine, l'amiral prônera 
durant tout l’après-guerre, l’inéluctable et nécessaire réunification des peuples blancs, divisés 
du fait de l’avènement du bolchevisme, pour faire face à la montée du monde jaune. C’est le 
sens de son célèbre article « Moscou, rempart de l’Occident », publié dans la revue de 
Défense nationale en février 1955 
 
Enfin, dans les célèbres « Aperçus sur la bombe atomique », parus en octobre 1955 dans la 
revue de Défense nationale, Castex jette les bases de la future stratégie nucléaire. Il est le 
premier auteur français à le faire et, même l’un des tous premiers au monde. Les stratèges 
français ultérieurs, Beaufre, Gallois et Poirier, reconnaîtront l’importance de ce texte 
fondateur dans lequel on peut cerner l’esquisse de la future théorie de la dissuasion 
proportionnelle. 
 
« Ce chapitre reprend des extraits du discours  de Hervé Couteau- Bégarie  intitulé "Amiral Castex, 
Théories stratégiques" prononcé à l'occasion de la réédition intégrale en sept volumes  
en 1996. (http://www.stratisc.org/pub_TheoriesStrat.htm) » 
 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 



  

Orientations novatrices développées par l'amiral Castex lors de la 
conférence inaugurale du Collège des hautes  études de défense nationale à 
Paris, le 15 octobre 1936 
 
Il précise d'abord que la défense nationale doit être au centre des réflexions autour d'un 
schéma fonctionnel clair.   
Le « Premier étage » s'articule autour de la  nécessaire volonté de lutte de la Nation et de son 
assise  morale indispensable, qui permettent au gouvernement de formuler et d'ordonner 
l'action. Les étages inférieurs responsables de la mise en œuvre, avec le militaire, mais aussi  
les aspects politiques (dont le volet diplomatique), les aspects financiers et économiques.  
 
Il développe aussi la notion de défense globale et de l'unité de la guerre. Les aspects 
militaires, diplomatiques, financiers et économiques sont intimement liés.  
Dans le domaine militaire, la globalité condamne les particularismes et impose la 
collaboration des trois armées, sans ignorer cependant que « Les divers compartiments de la 
défense nationale s'influencent les uns les autres ». 
 
La notion de guerre totale dont l'étude est nécessaire car elle doit conduire à élaborer une 
stratégie nationale de circonstance qui n'est pas uniquement et spécifiquement militaire. Cette 
stratégie nationale, l'amiral Castex propose de l'appeler « Stratégie générale » qui est « L'art 
de conduite, en temps de guerre et en temps de paix, de l'ensemble des forces et des moyens 
de lutte d'une nation ». Il aborde les difficultés de parvenir à un commandement unique et 
intégral, inaccessible dans les coalitions et même lors des opérations combinées. 

 
Il expose ensuite son point de vue concernant modalités de fonctionnement du Collège. 
Il prend comme exemple l'Imperial Defence College que les Britanniques ont créé en 1927, et 
il retient en particulier, de rassembler dans cette institution, des fonctionnaires civils de 
différents ministères et des officiers des trois armées, afin d'élargir au mieux le champ de 
réflexion. 
 
Il prône  une formation continue et esquisse une méthode de réflexion collective et 
pluraliste. Il souligne qu'il ne faut pas rééditer ce qui se fait déjà dans les Centres des hautes 
études des trois armées. Il tient à ce que le Collège devienne un organe de recherche 
pluraliste. Il propose pour cela un régime de libre examen et discussion indépendante.  
 
Quelques extraits de sa conférence illustrent ces orientations.  
« Chacun s'efforcera de verser au dossier et d'apporter à la masse commune sa contribution, 
son contingent de faits et de critiques et le résultat de son expérience personnelle, tous 
éléments dont nous tous profiterons ».  
  
« Nous nous attaquerons, avec le maximum de simplicité, sans phrases, à regarder en face les 
réalités, à les confronter sans faiblesse et nous n'aurons  pas peur le cas échéant d'appeler les 
choses par leur nom. Nous veillerons, surtout, à ce que chacune de nos études aboutisse à une 
conclusion nette, à une proposition concrète et précise quant à la ligne de conduite à suivre". 

 
On ne peut que constater que les principes fondateurs du Collège édictés par l'amiral 
Castex en 1936, gardent toute leur acuité aujourd'hui en 2008.   

 
 
 



  

  Association régionale IHEDN, Toulouse Midi-Pyrénées 
  6, rue du lieutenant-colonel Pélissier – case n° 4 – 31 000 Toulouse 
  Sites : www.crdp-toulouse.fr/IHEDN       www.ihedn.fr  rubrique « Associations » 

 


